
Concours IP :
la DGFiP innove !

Toujours à la pointe du progrès en matière d’innovation, la DGFiP a encore fait
montre d’une grande capacité imaginative pour sélectionner ses futurs cadres.

Influencée  par  des  émissions  éminemment  culturelles  de  la  télé-réalité,  elle  a
décidé de transformer la mythique épreuve des poteaux de Koh Lanta. En effet, les
candidates et candidats au concours d’Inspecteur principal des finances publiques
ont été obligés de composer pendant 5 longues heures dans un froid glacialdans un froid glacial. 

Les  épreuves du concours d’IP se sont donc déroulées non seulement dans un
contexte  sanitaire  anxiogènecontexte  sanitaire  anxiogène pour  tout  le  monde,  avec  des  tables  –  certes
disposées à distance réglementaire les unes des autres – mais sur une vaste surface
qui  aurait  permis,  d’assurer  d’autant  plus  les  distances  de  sécurité  entre  les
candidats. Qui plus est nombre d’entre eux venaient de province avec le contexte
sanitaire que l’on connait !

Mais  surtout,  les  températurestempératures auxquelles  ont  été  soumis  les  candidats  durant
cette épreuve étaient inacceptablesinacceptables  !!

Heureusement, le lendemain, la décision de rallumer le chauffage semble avoir été
prise au regard du bruit sourd de la chaufferie.

Bilan : nos candidates et candidats auront subit des températures inacceptables le
lundi 23 novembre puis le bruit de la chaufferie le mardi 24 novembre. 

Quelles conditions pour composer !

Ces conditions d’examen sont indignes de la DGFiP,sont indignes de la DGFiP, non seulement pour les agents
en  charge  de  la  surveillance  des  épreuves  qui  eux  aussi  ont  dû  endurer  ces
conditions de travail très difficiles, mais également pour les candidats.

La prochaine fois,  pourquoi ne pas louer les entrepôts frigorifiques de Rungis ?
Seuls les survivants verront leurs copies corrigées, ce qui fera gagner du temps et
de l’argent à la DGFiP !

Même  si  cette  boutade  peut  prêter  à  faire  sourire  en  ces  temps  moroses,
l’organisation  de  cette  épreuve  montre,  une  fois  de  plus,  que  les  conditions
d’accueil des agents et candidats n’ont pas été à la hauteur !

Il est important de rappeler qu’un des éléments essentiels à la bonne sélection de
nos  futurs  cadres  est  de  mettre  les  candidats  dans  les  dispositions  les  plus
favorables afin qu’ils puissent fournir le meilleur d’eux-mêmes.

Les  conditions  d’accueil  devraient  être  la  priorité  de  la  DGFIP  dans  les
circonstances actuelles.

QUEL DOMMAGE !


